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L’accord interprofessionnel du 18 février 2025 relatif à la prise en compte du critère protéines des blés tendres 

dans les relations contractuelles au sein de la filière française des céréales, concernant les campagnes 2025-

26, 2026-27, 2027-28, conclu dans le cadre de l’association interprofessionnelle des céréales, Intercéréales, est 

étendu par arrêté interministériel du 7 mai 2025 et publié au Journal officiel de la République française le 11 

mai 2025 (AGRT2512426A). 

 











Accord Qualité du Blé Tendre - Protéines 2025-2028 
 

 

 
 

Notice Explicative 
 
 
 
 
L’accord « Qualité du blé tendre - Teneur en protéines » a pour objet de favoriser, par la prise 
en compte systématique du critère protéines dans les relations contractuelles au sein de la 
filière, la qualité et la valorisation du blé tendre en vue de son adaptation à la demande des 
marchés tant intérieurs qu’extérieurs (meunerie, alimentation animale, amidonnerie et autres 
utilisateurs…).  
 
Il fixe un objectif de progression de la teneur en protéines du blé tendre, afin qu’une part 
majoritaire de la production française dépasse le taux de 11,5%. 
Il impose, dans les contrats entre producteurs et collecteurs, une référence à un taux de 
protéines objectif et un barème de prix en fonction de ce taux, et, dans les contrats entre 
collecteurs et utilisateurs, un taux de protéines contractuel en dessous duquel une réfaction 
ou un refus pourrait être appliqué. 
 
Cette prise en compte systématique du critère protéines dans les relations contractuelles 
généralisée depuis l’extension du premier accord en 2014 est à poursuivre. En effet, la teneur 
en protéines du blé tendre reste un critère prioritaire pour vendre en France comme à 
l’étranger : le blé tendre français répond à peine aux conditions requises pour être dans la 
course, notamment à l’export, poste qui représente, pour rappel, 50% de la production 
française.  
 
Augmenter la teneur en protéines du blé tendre contribue de plus à améliorer l’autonomie en 
protéines de la ferme France et à réduire la dépendance aux importations de matières 
premières riches en protéines. 
 
Cet accord intervient dans le cadre d’un plan global d’amélioration, en quantité et en qualité, 
de la protéine des blés tendres français, au travers notamment de différentes actions visant à 
connaître les attentes des différents marchés, à actionner les leviers techniques (génétique, 
agronomiques, système de culture, outils de pilotage…), et à diffuser largement ces bonnes 
pratiques auprès des producteurs. 
 


